
                                                                                  LA CHRONIQUE DE  PATRICK MINLAND 

 

De la tradition…  
De nos jours, la Tradition (avec une 

majuscule) enferme un antagonisme 

formidable. Celui de vivre et peut–être subir  

en partie un poids poussiéreux venu de nos 

anciens, de nos us, coutumes et vieilles 

habitudes et  convenances maintenus dans un 

jus de formole que l’histoire et nos racines 

respectives ne veulent pas perdre. C’est 

louable, compréhensible et entendu. De 

l’autre,  comment faire pour regarder l’avenir 

sans se fixer sur ce passé, ni se retourner sans 

fin  afin de mieux assumer et assurer ce qui se 

passe aujourd’hui et  devant  soi.  

De nos jours, la Tradition semble être un mot 

désuet, sorte de qualificatif médiéval ou le 

sous–entendu n’est porteur que d’un arome 

de violette.  

Pourtant dix mots suffisent à rallier les  

« modernes » et cette sacrée « Tradition » : 

collège, lycée, bac, fac, amour, job, mariage, 

crédit, bouffe, enfant. Après le destin vous 

guide….  Le constat est évident. On repousse 

ce que l’on vit. On voudrait rejeter le sac « aux 

traditions et ambitions » tout en souhaitant 

les vivre. Paradoxe. Tous , possédons milles et 

une manières  de les faire, exhausser, 

disparaitre ou satisfaire. On ne veut jamais 

vivre comme eux, comme avant… Néanmoins, 

nos racines demeurent ancrées telles un ADN 

vorace et immuable. On veut sans vouloir. On 

voudrait faire avec ou sans. La Tradition 

repose sur un constat quelque soit son 

opinion. Elle est.  

 

 

Qu’on le veuille ou non, son existence 

nécessite de gros efforts, soit pour l’accepter 

dans sa globalité, dans ce cas, vous la subissez 

d’un seul tenant, soit vous n’en prenez qu’une 

partie et vous luttez. Pour celui qui choisirait 

de tout écarter (mais le peut on vraiment) 

qu’il se rassure. Il fera de même. Marquant 

son chemin de ses propres repères, marques, 

balises et coutumes, devenant au fil de son 

temps… sa tradition. « Au moins, elle sera 

mienne. ».  

Certes à vos yeux et pour votre confort mais 

avez –vous pensé aux autres. A tous ceux qui 

vous entourent ? Vos repères deviennent par 

progression, les leurs. Sorte d’héritage 

invisible que le temps certifie.  

Convaincu…Non ? Il suffit de prendre et poser 

vous aussi « vos dix mots » et de conclure. 

Vous allez voir, vous irez beaucoup plus loin 

qu’une simple lecture. Vos souhaits, 

ambitions, rejets, projets s’inscriront entre les 

colonnes d’un bilan entre actif et passif… 

Entre passé, présent et avenir. Vous 

changerez probablement de mots pour éviter 

d’autres maux. Et alors ? 

De cet héritage, votre tradition devient le 

phare et la lumière de ceux qui vous sont 

proches. Vous aurez lutté pour  vous forger 

votre propre « liberté » pour mieux la 

transmettre… Vous alliez dire Paradoxe ?  

« Enfreindre la Tradition est aussi 

une tradition. »  Alexandre Blok 


